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Management

MASSEY FERGUSON

Les sociétaires de la «Drescherei Pfannenstil»: Daniel Fischer, Robert Schmutz, Walter
et Hansruedi Bachofen ainsi que Emil Manser (de g. à d.) posent devant l'une de leurs
moissonneuses-batteuses. Photo: Idd

La concurrence cède le

pas à la collaboration
Trois agro-entreprises ont décidé d'appliquer à la lettre les

conseils couramment prodigués aux agriculteurs, qui se

voient sans cesse sommés de réduire les coûts. Dans un
souci d'efficacité, pour eux-mêmes et pour leurs clients, les

trois entreprises de moissonnage désireuses de collaborer
se sont dotées d'un numéro de téléphone central dont ils

espèrent avant tout une réduction des trajets sur route.

Stephan Berger*

Cet été, trois agro-entrepreneurs de la

région du Pfannenstiel (ZH) ont assuré en

commun leurs travaux de moissonnage.
Daniel Fischer, à Förch, Robert Schmutz, à

Maur, ainsi que le réseau de moissonneurs

constitué de Walter et Hansruedi
Bachofen et Emil Manser, à Hinteregg,
ont mis en place un numéro d'appel central

qui permet d'attribuer les mandats
des clients à l'entreprise située le plus

près des parcelles à traiter. L'objectif est
de parvenir à une meilleure efficacité des

travaux de moissonnage, dont les clients

* Stephan Berger travaille à l'Office de technique
agricole du Strickhof Lindau et il est membre du

comité de l'ASETA-ZH.

devraient également profiter, grâce à une
réduction des temps de trajets, et notamment

du nombre de trajets à vide.

Les bonnes idées ont besoin de
mûrir
L'idée de cette collaboration a germé un

beau jour de l'été 2016. Les trois

agro-entrepreneurs se sont alors retrouvés

presque côte à côte à dételer leurs
chariots de coupe respectifs pour monter le

plateau sur la moissonneuse. Ils avaient

déjà évoqué la possibilité d'une collaboration

lors d'une visite de l'agro-entreprise
Schneider à Thunstetten (BE), où on se

partageait les travaux selon l'emplacement

des parcelles à moissonner, grâce à

un numéro de téléphone en 0800 centralisant

les appels. Quoique convaincus sur
le principe, nos trois compères de l'Ober-
land zurichois n'étaient pas encore prêts
à sauter le pas. Le projet a refait surface à

cause de la raréfaction des surfaces de

céréales dans les régions moins propices
aux grandes cultures, de l'obsolescence
de leurs moissonneuses et des coûts
croissants de main-d'œuvre et d'énergie.
« Une bonne entente entre nous est
essentielle», estime Daniel Fischer.

Organisation du planning
séparée
Les agriculteurs voulant faire moissonner
leur champ contactent l'équipe par
téléphone. Si Daniel Fischer, responsable du

planning, est absent, il transfère les

appels à un collègue. «Il nous paraissait
primordial de séparer le travail sur la

machine de l'organisation du planning. Cette

dernière activité, stressante, s'exerce au

détriment de l'efficacité du moissonnage»,

dit Daniel Fischer, en ajoutant:
« Un opérateur attentif à sa machine et
désireux de l'exploiter aux limites de ses

capacités ne devrait pas devoir gérer sa

planification en même temps. »

Ainsi, les conducteurs d'engins ne

prennent pas les appels des clients, même

pour les transférer, et restent concentrés.
Pour bien préparer le travail en amont, les

organisateurs commencent par réclamer
des plans de parcelles, sur lesquels sont

indiqués les obstacles éventuels, comme
les bornes ou les puits de drainage.

Réduire le nombre de machines
L'entreprise Pfannenstiel a moissonné cet
été quelque 200 ha. Deux des trois
moissonneuses-batteuses sont devenues hors

d'usage. A ce propos, Walter Bachofen

est plutôt optimiste: «Si nous parvenons
à mieux coordonner les surfaces à

moissonner, nous pourrons remplacer d'ici
deux ou trois ans les deux
moissonneuses-batteuses par une seule. » Robert

Schmutz, qui a pris sa retraite l'année
dernière et n'a pas l'intention de remplacer

sa moissonneuse-batteuse, est très

satisfait: «Je peux me désengager
progressivement, tant du point de vue financier

qu'en ce qui concerne mon taux de

travail, tout en restant sociétaire. »

Les partenaires ont apporté comme actifs
à la propriété commune leurs

moissonneuses-batteuses, et sont rémunérés par
le versement d'intérêts. La valeur des

machines est inscrite au bilan sous forme

d'apport de chacun des sociétaires.
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PAQUET
DE MUSCLE

T7

T7 et tout va mieux. Sa robustesse légendaire fait de cette force de la nature, un partenaire
fiable, lorsqu'il s'agit d'interventions en conditions sévères. La boîte de vitesses à commande

sous charge Power Command offre une transmission directe de la puissance, avec une

grande simplicité d'usage, alors que l'option Auto Command garantit la meilleure efficacité
en conduite rapide. Le moteur puissant, économique et fiable, permet au T7 d'être maniable

et précis, aussi en terrain difficile : Un félin sur quatre roues, qui même très chargé, s'arrête
de manière efficace, quand il le faut.

www.new-holland-traktoren-center-schweiz.ch

NEW HOLLAND
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